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DEPOT CENTRAL ; 13. rue du Bassin 

JLo réouverture 
de la Halte Centrale 

ELLE SERA FIXEE AU 1er FEVRIER 
La réouverture de la Halle Centrale est fixée 

lu 1er XevT.cr prochain. Uinfortnemenl a la 
j-ciskni prise, tes eitcV-ns marchands, e'est-
a-dire ceux dont l'adjudication se trouvait en 
cours au inonrait de la déclaration "1e guerre, 
ont la faculté de ceprondi-c leur emplacement 
aux nnx tixês et aux nouvelles conditions éta
blit s. 

L»«lit6 locataire* sont invilés 4 foire «valoir 
e« droit dans un dotai de trots jours, a dater du 
1£ janvier courant, Posa* tu dél^l, ils .seront 
considères comme y ayant renoncé. , 

Lee autres marchande peuvent également dès 

f l présent solliciter les emplacements vummt». 
Is seront fixéo ,i dater du 15 janvier et |*.>ur-

ront prendre leurs dtepoeiUooa pour ouvnr leur 
boutique a dater du 1er lévrier. 

Tous rensefenements utiles sont a leur dis. 
position ii la Mairie, duietlion d' l'Octroi (Hal
les et Marchés). 

UN COUP DE COUTEAU 
EN GUISE DETRENNES 

iJn chauffeur mécanicien, IJOHMS Galant, 
ègé irïe 25 ans, demeurent à ftoubaix, rue 
Ù'ATCO'»', 19. vient d'entrer à l'hôpital de la 
Fraternité, devant, à la mule .d'une blessure 
grave, èlre opéré sans retard 

Le 1er janvier, vers 3 Iiw30<*(» 1'^près-mi
di, M. Galant se rendait au cimetière avec 
son frère et sa femme. Arrivé au pont de la 
Vigne, il fut bousculé par ceux individus in
connus. Une altercation s engagea et ne tar
da pas à dégénérer en pugilat. 

L un de3 doux adversaires du. chauffeur, 
sentant probaMoment qu'il n'aurait pas 
1 avantage, tira un couteau de sa poche et 
"ni en porta on coup furieux. Le •< mécano » 
frappé au mollet droit, perdait du seing en 
abonaance par une lange blessure. 

On transporta le blessé dans un cabaret 
voisin du pont. Aprèe up pansement, u pu*, 
aidé de ses compagnons, 'regagner son do
micile. 

La blessure s'est cependant aggravée ces 
jours derniers. Une artère et les muscles ju
meaux ayant été atteints, il va fa loir prati
quer sans délai une opération chirurgicale 
indispensable. 

Le dangereux adversaire «V M. Galant, 
«on coup fait, a prie la fuite et n'a pu être 
retrouvé. Il était vêtu d'un pantalon mili-
tfcére avec guêtres et éperens. 

Ptainue ayant étc portée""contre Irai M. 
Doyen, commissaire de police du 4e arron
dissement, a ouvert urne enquête sur cett-e 
affaire. 
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ERA 
lïargariDs aux fruits d'Orient 

COMME DU BEURRE 
En venlcfaris toutes les àpieeriet 
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UNE GREVE DE 24 HEURES 
Trois cents ouvriers 3e a maison Lcmmi-

re et Cie, rue do la Makellcrie, je sont mis 
en grève avanl-liiei matin, revendiquant une 
augmentation do salaire de 25 % pour les 
heures supplémentaires. 

La flàrectiom ayant donné satisfaction le 
soir môme, les grévistes ont repris te travail 
hier matin. 

A L'OFFICE Pl'BUG MIN1CIPM, 
D'HABITATIONS A BON MARCIIE 

Le Conseil d'Admmistraition de l'Office Public 
Stiuiicipnl d'Habitations s'est réuni à l'Hôtel de 
Vilie de Koubaix. lundi a janvier, & 10 h. 30 du 
oui un. SOUÙ la prtfcidcue* de M. Klcbor Sory, 
adjoint. 

Au cours de cette séance, il a été procédé A la 
désignation dVs (nombres d'une première com-
misfcion chargée d'étudier toutes les questions 
•vaut trait a l'acquisition de terrains ou d'iin-
lueubles si à la préparation ut S l'éxecution de 
travaux de construction ou de grosses répara
tions. 

Une seconde commission a été désignée pour 
étudier toutes les questions relajves aux oouip-
Ua et budgets, aux emprunt!, aux contributions, 
a l'ucoeptation des rtoiw et 'egs. bref. d> tout ce 
qui a trait aux finances et ai contentieux. 

Une boteiem» commission Mira chargée d'exa
miner les demandes de locutions, d'arrèter.api'ès 
renseignements pris sui la situation de fortune 
et de taniille de. Intéressés, La liste des loca-
taiivs a propose! au Conseil e* de surveiller 
l'exécution des baux et. la tonne tenue des im-
îiKdJjles I 

M. le Yice-Pivsidcnt a ensuite informé le Con
seil d'Administration qu'à ia prochaine séance 
«fl Conseil Municipal, M. le Main proposerait 
le transfert. ,>ro!it de l'Office Public d'Habi
tations S bon Marche, d'un legs d'une certaine 
importance qui vient déchoit à le Ville. Le Con
seil d'Administration accepte avec empresse
ment l'offre qu> lui est faik et remercie la Muni
cipalité de cette bonne intention. 

Puis le Conseil entend lecture d'un '•apport 
du secrétariat sur le programme d action de 
l'Office. En attendant que les projets de cons
truction prennei '. ournuce, k Bureau de Office 
public emploiera son activité à tirer le meilleur 
parti possible des logements actuellement vacants 
il exigera avec la plus grande fermeté, de la part 
des propriétaires, les déclara.ions de vacance 
prévues par la loi. Desp rocès-verbaux viennent 
d'*tre dressés contre quelques-une des délin
quants. D'autres vont suivi*. Des propriétaires 
laissent tonabei'leurs maisons vacantes er. uines 
plutôt que de les rénarer. l'Office interviendra 
auprès du Conseil d'Hygiène et auprès du service 
4e i„ [vw.,,si,i,,tk>n rw«n contrôler *.u besoin 
le .emploi des avances pour dommages de 
gMl'Ii, 

Le bureau de l'Office recherchera les immeu-
tjle» en vente, les maisons inachevées en 1914 ou 

demeurée» endommagées depuis l'armistice et il 
en préparera l'acquisition au moy«rp d'avances 
et de subventions qu'il sollicitera de l'Etat. Les 
maison^ ainsi achetées seront, le pius rapide
ment possible, mises er état d'être habitées et 
seron' louées de préférence A des familles nom
breuses. 

Unanimement, le Conseil d'Administration a 
donne mandat a son bureau de poursuivre acti
vement ce programme, concurremment avec celui 
qui consiste en la construction de noveaux im
meubles. 

AU THEATRE 
A peine assise, elle se poudrerize. 
Rougit fla lèvre et souligne ses yeux ; 
Et sa voisine, au teint si merveilleux, 
Au Congo seul, doit sa fraîcheur exquise-
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ACCIDENTS DU TRAVAIL 
Chez Demaroq Frtnes : Puy««t>rouclc Emile, 

4î ans, rue de Itolleghem. d AÏouecron. — A ia 
Société Roubeisienne d Eclairage par le Gaz et 
l'£leotrtoit6 : Plouvier Moïse, rue ries Ohonips, 
n«ios>ns Ncunnùon, 5, Wattrelos. — Chez Ltfëb-
vre Alfred : U>va* Marcul. rue du Luxemooun;. 
cil* Sair»Hx)uis, 20. — Chez François Farta et 
Cie : Nerbin lluyroonde, 106. rue <*» Tilleul. — 
Chez VaiKlekerkovt-Tanaclier : Vanhoecke Jean, 
rue Saiiii-Joseoh, cour Toulemonde. 5. - Chez 
Tbeiasen ol Cie : Chariot Hinri. rue Nadn. 25. — 
Chez IVwpsacl «* l'Klie : Gennaén Truand. 129, 
tm de Ullc. Mouvwux — A la Société Anonyme 
du Fonlenoy-UiBOn : Terrvn Henri, rue de 
Fronor. 23, ItoUbaix. — Clicz G AV. Richardson : 
Gerlaohe Jean, boulevard de Belfort, 90. — Chez 
Jules Kindl : Jonckoere Alphonse, rue oc la 
Uurbe-d'Or. cité Sainle-Marie, 3 — Chez Vanden-
tirouck Paul : Vtrtiocgu.! Aufiùstc. rue i\ruhi-
mè«Je. 98. cour Caulliez. 

A la Société Anonyme de Peignoge (rue du 
Collôqe) t Delbeocrue bmma, rue dut CrélinJer, 81 
ù. lltanmauix dkilgiquc) ; Vercanimen Ht né, rue 
• tes Ijûrmues-lKnies. 1C7. Roubaix ; ConiU Emile, 
ru«i de Me-ubeujie, fort LorViun. 8. Roubaix ; 
Vanliorde 'Mortin. 62, nue de Tournai, Ronbaix. 
— A le Société Anonyme dt Roubaix, FUalurc 
de Coton : Bayort Jean, 28, rue du Cu*x>ir, Rou
baix. — Chee Marc** et Cie : Dclonne Carke. 23, 
rue d'Iéna. Toivcoing — Aux Huileries «Je Rou
baix et d'Odessa : N«3r Lucien, rue Mcritoei. 16, 
Wattrelos , Warteranj Cyrtlle, rie de la Ruche. 
4G, Itoubaix — Oiez Maûnoe ftrOwae>s : Dubus 
Georges, ?96, rue Can>ot. Roubaix — Ternyiick 
Frères : FocJas Raymond, rut' Meyenhsr, cour 
Wyffel, n. 10 - Chez Ix-maire et Cie : Esprit 
Mmaut, rue Cboiseul. ïw». itoutoaix. — Alfrea 
Motte Frères Lorifi«ie : Vaneste Raymond, rue de 
ScMot-Amand, t9 Roubaix - Clitz Monrn Fer-
diuiand ; DeocGSChéifl Aipuonsc, rue J.-B. Glo
rieux, i!8. Roubidx. 

Qiez Six Adolphe, vandcsompèle Viotor, 70, 
rue llubens. 12 jours de repos. — Chez A. Boudt 
et Cie, VanoBcJœ Jean, 99. rue de France, 12 j . 
— Chez Militiez frères, Geneviève Budeuers, 18, 
me des Fleurs, A Wattrelos, 10 j . — Chez 
Kcetaly Georges, lîégnler Léon, lti, rue des Fos. 
ses. iO J. — Oiez Mutilez frères, Calios Ay-
iguste, rue d'Eslamg, 10 j — Cliez les fils Paul 
Delmasure, Duqueniioy Flonmood, rue Royale, 
ft Wattrelos, 13 j. — (Jicz Aug. Lepoulre et Cie, 
Parant Ju.lie, rue Solférino, 12 j . — Cliez iinji-
nart liéres, Motlc-Miuquetlc réunis, CooquMl 
Abel, rue de Mouscron, 3, a Wattrelos, 12 j 
— Qhrr. Dazln-Motte fils, Deixîevpl Jeanne, rue 
Leverri*". 37, 20 j — Chez Cavmie-Mahieu, 
Merpx-1 Julie, rue lienuimpaire. 2. a Wattrelos, 
15 j. — Cl ICI Mauclie Osoar, f^trtoo Joseph, rue 
d'Iuiie, +6, 12 J. — Chez Nuttia et ije. Roose 
Augustin. 74, me dis Filatures,- 15 j. — Société 
Anonyme des Usines Gloneux et de Piorropont, 
Lerouvez ll.che, rue Mascara, I, ^h j . — T'Jicz 
Gaillard pète et fils. Dcpelchin Eugène, 19. rue 
<lu Vivia. — Chez P Plfl'rKiiiart-Baioi^t, Itiu în 
Marceau, 1. rue Louis Mioticl, a Waaqwhtl, 
10 jours. 

LE MOUVEMENT BEGIONALISTE 
DANS LE NORD 

La série des conférences sur J'Histoire de 
la région suscite «JIMIS fous e s milieux un 
très vif intérêt. Après avoir reporté noire 
attention vers las musiciens et potnlces qui 
rendirent célèbres notre petite patrie, le Ci> 
mité d'Action Régionalislo se retourne celte 
seiuauie vers ce qui fut la grande industrie 
du passé et contribua pour une large part 
a te prospérité et à ta rioltcsse du pays. Les 
tapisseries fabriquées dans les fermes e* les 
pétots ateliers ue la Fan«lre, de Lille à 
Bruxelles et de Bailleul k Audeoaerde étaient 
recherchées dans le monde, entier. Comment 
elles se fabriquaient, comment les grands 
peintres collaboraient à ieur" dessins et à 
leurs coloria, voila ce que . Fierens-G«-
vaerl, conservateur en clief du Musée des 
Beaux-Arts de Belgique exposera oans ses 
conférence», à Lille, le vendredi 13, à Uou-
ibaiy et à Tourcoing Je sanwofc 14» 

On peut encore «e procurer des carmes & 
Lille, Société Industriel'^, 116 rue «le l'Ilopi-
tal-Militairo : à Tourcoing, 18, rue de Tour
nai : fi Roubaix au siège du Comité d'Action 
Régionalisa, S, rue ce la Garo. 

Kz FIERENS-GEV4.ERT 

M. rierens-Gevaerl qui sera cette, semaine 
l'hôte de n«is villes jouit d'urne immeitse ré-

Fiutalion dans tous les milieux artistiques. 
*e Gouvernement belge H orée pour.lui une 

chaire d'instotre *e r \ r t à i'Univiersité de 
Liégt et lui a confie la oliarge des Musées 
royaux où acnt » n s e r \ é e s lee nchesses ar
tistiques lot plus belles du monde. M. Fie-
rens-Gevairt sera i'hrtte du Comité d'Action 
Régionaliste, du Sftt&OÊH des FaoriioanU 
d'Ameublement de Roubaix Tourcoing <jt de 
.« Colonie Belge qui a organisé en son ho.i-
neur, une/ réception intimie, au Cercle de 
ITnttustriia è Roubaix, le veudavjtati 13 ja«i> 
vier à midL 

LES VIGNES DU SEIGNEUR 

L'aceU Raymond Lutnn, viéfenseur de la 
morale et fidèle observateur dV» ois , \ ré
digé hier un procès-verbal à la charg.- du 
citoven Henri Bockhoven, électr-cien, de-
nieunant a LiHe, qui se proinenai , GraneSs-
Pl«;e en tenant des propos dépourvu, de 
toute logique. 

Statistique sanitaire de 1921 
On nous communique : 
2498 enfants ont vu le jour & Roubaix en 

1921 ; pour Une population dv 113.266 habi
tants, cela fa'it une proportion Jte 22 pour 
mil'e, soit 3 unités de plue «rue fe moyenne 
'de la Fronce. L'année dernière, 3a natalité 
avait atteint exceptionnellement le .nombre 
de 2737. 

ir>74 mariageis ont été célébrés et 249 di
vorces prononcés. 

La mortalité totale n'est que de 1477 décès 
dont 41 étrangers a la ville. C'est donc pour 
Roubaix, un taux de 12,7 pour mille. Jamai" 
celle proportion n'a été ei"basse. EITe atteint 
celle de la Norvège qui est la meilleure de 
l'Europe. 

L'excédent des naissances est de 10C2 uni
tés, soit une augmentation de 9 par milie 
habitants alors qu'elle n'était pour l'a Fran
ce entière pendant ta période 1891-1910, que 
de 0.8 et en déficit de 0,9 pour 1000 habitants 
en 1911. 

La niortalirtô infantile a elle aussi bien 
baissé, elle eet d'aiUeurs l'une des «Muses 
de diminution <te la mortalité tolete. EU» 
n'atteint celte année que 8 % tJe» .paissan-
ces ; en Russie, avant guerre, elle était de 
27 %. en France, 14 %, en Suède, 7 %, en 
Norvègue 6 %. 

Les muiadies épidémùiucs n'ont fatt que 
22 victimes, soit 19 pour 100.000 habitants, 
alors que pour ia France entière, elles attei
gnent le nombre de 96. 

La tuberculose pulmonaire- n'a fait que 
130 vi<Airnes, elle en o tait en France 270, 
soit plus du double pour 100.000 habitants. 

Il n > a que te cancer cjui ne diminue pas 
le nombre oc ses vioUmcs et. à Roubaix 
comme pour toute la France, Je taux de 
mortalité en est de, 110. 

En résumé, l'année 1921 ai été excellente 
au point de vue sanitaire. 

LE VERTIGE DE LA VITESSE 

M. Théodore Wîbaux, négociant en laines1," 
demeurant à Roubaix, boulevard de F*arts, 
137. n récolté hier une contravention pour 
excès de vitesse en automobile. 

SOUTIENS INDISPENSABLES DE FAMILLE 

L'article 4 de l'Instruction du 16 avril 1910 a 
prévu, en faveur des jeunes pens désignés com
me soutiens de famille, une affectation spéciale 
qui ne peut être prononcée qu'autant que ces 
soutiens de famille soient connus des comman
dants de recrutement au moment où ils procéde
ront à la répartition du contingent de leur sub
division. 

En conséquence, les familles des jeunes gens, 
ajournés des classes 1919. 1920 et 1921. ainsi que 
ceux appelés à la formation du 1er contingent 
«le la. classe 1922. remplissant effectivement les 
devoirs de soutiens indispensables de famille, 
sont Invitée? a so présenler, & la mairie » Bureau 
Mlitaire » avant le 15 Janvier (dernier délafl.pmir 
l'établissement de leur dossier dé demande d'al-
localion journnli!stv. Pe munir : 1. Du livret «Je 
mariage : 2. d'un extrait «lu rôle «tes contribu
ions : 1. Des certificats de salaire de chacun 
des membres de la famille y compris l'inscrit ; 
4 Certificat médical, en cas d'infirmité, ol de 
maladie. 

CHEZ LES BRASSARDS ROUGES 

Le délai pour le Tribunal arbitral mixte 
gennano-beige étant prorogé, les fédérés qui 
n'ont pas remp'iis leur» dossier» lors «les 
dcrnièies inscriptions, peuvent de ce fait se 
présenter au siège de la Fédération, 133. rue 
du Fonrtenoy et s e faire inscrire pour ledit 
tribunal jusque sametti. 

Le renouvellement des cartes pour yannée 
1922 va commencer incessamment. 

A LA SOCIETE DE GEOGRAPHIE 

C'est oe eoir jeu**, A 8 h., qu'aura Meut, 
dans le grand amphithéâtre de notre Kcole 
nationale textile, la conférence sur lea Pyré
nées, «lue nous avons déjà annoncée. 

SYNDICAT TEXTILE 
Les lecteurs de la biblioUiecrue sont iniormés 
«qu'ils doivent apporter leur livret de Syndicat 
en venant chercher des vohiroes. afin de per
mettre l'échanee des cantes de bibliothèque. 

inF.VTUE DE • LA PAIX > 
Dimanche prochain 15 Janvier. Grande repré-

scntalioo du grand drame historique « L'Homme 
au Masque «te FCT ». 

flureau, â 5 h. 30. Rideau, b 6 heures. 
Pour ta location s'adresser chez Lefebvre. 

76 bis. Boulevard de Belfort. 

A L'AMICALE TURGOT 

Reprenant les anciennes et agréables tra
ditions, l'Associalion Amicale des Anciens 
Elevés de l'Institut Turgot a organisé cette 
oiuiée un banquet qui réunira ses membres 
et ses amrs. 

Celle fjordi^lc assemblée se tiendra same
di prochain 14 janvier, a 8 h. du soir, au 
Cercle de l'Industrie. 

ORPHEON DES ANCIENS COMBATTANTS 
Ce soir a 19 h. 30, reprise «tes répétitions at 

mise a l'étude d'un nouveau chœur qui <*>it 
être chante au pinchain concert. 

Etat-Civil 
Naissances. — Robert Deteporte, «nie Daubun-

ton. 19. — Robert Defever, rue Dauhentun, t38. 
- Pierre Waroquier, rue Tilleul, 68. — Geor-
gelte Debrabandfjne, eue Arcole, 37. — Fleuris 
Dumont, rue Tilleul, 215. 

Publication* — Augustin Oelisse, rattadieur, 
et Marie fiberghien, soigneuse. — Laurent Mi-
lot, employé des contributions indirectes, et 

Suzanne Debodenahce, sténo-dactvlographe. — 
Léon Vancaelmont, magasinier, et Marie Cot-
lenier, bonnetière. — Georfles Carhcr, voyageur 
de commeroe, et Reine Bols, commerçante. 

Décès. — François Dely. 78 ans. rue Blan-
chemaille, 37. — Barbe Doconninck, veuve Vcr-
meersch 78 ans, rue Daubenton, 100. — Fran
çois Gaillot, 84 ans, rue Barhfeux, 15. — PW-
fippine Dulhamel veuve Ftaclin, 81 ans, rue 
Moulin. Ci. — Ferrande Lewian, épouse Des-
reux, 23 nus, rue Babylone. 9. — Corole Du. 
nwz, veuve Brouillard, 73 ans, rue Blanche-
niaiUe, 37. — MorUiés : 3. 
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VTENT DE PARAITRE 

LE GUIDE DU FOYER 
yotie publication de IM pages contenant 

des conseils absolument inédits 
Le • GUIDE DU FOYEB • s'adresse tout par

ticulièrement aux mères de familles soucieuses 
d'élever aisément leurs enfants et de les préser
ver des maladies qui les puettent. 

Cette jolie brochure exposée à la vitrine de la 
GRANDE PHARMACIE CENTRALE 

SS, rue Esquermoise, Ltlft» 
sera donnée gratuitement Jeudi 12 Janvier, 

contre tout achat d'au moins VINGT FRANCS 
9184 
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TOURCOING 
Conseil des Prud'hommes 

NOMINATION DU BUREAU ET MANIFESTA
TION DE SYMPATHIE ENVERS LE SECRE
TAIRE. 
Mardi, à 17 heures, MM. les membres du 

Conseil des Prud'hommes étalent convoques en 
assemblée générale aidin d'élire un président et 
un victsprèsident p:ur l'année 1922. 

M. Edouard Dupnez, président ôortant. en 
ouvrant ia séance, présenta ses souhaita pour 
ta nouvelle année aux conso Hors présent*. 11 
tait a ivnd-re un hommage public et à accom
plir un devoir de neconneissanoe envers M.
Paul Duvillier, qui, depuis plus de 25 ans, rem
plit les fonctions «te secrétaire avec beaucoup 
«te dévotement. A ortie occasion, il lui remit 
la médalle d'hotnneuir, digme récompense de ses 
services. » 
• Après les vins jàVttonnRur. on prortîd» a 
l'élection, sous la prés>diCïi« <le M. Louis Beu-
que, conseiller patron et doy»n d'âge. Dix pa
trons et dix ouvriers sont prés<M>ts. 

Pour la présidence, qui revient cette année à 
un conseiller ouvrier, ont obtenu : 

MM. Alfred1 Rompt«au, 11 voix, él iipi-toi-
«tent ; Léon Decostère, 5 vox ; 'Henri LeflehvTe, 
E voix ; Jules Mabrier, 1 voix ; Constant Fia-
ment, 1 voix. 

M. Edouard Duprez, conseiller patron, a été 
édu vice-président par 16 voix. ' 

DOMMAGES DE GLERRE 
Réparations aux immeubles non industriels 
Les propriétaires des immeubles réparables 

ou irréparables die la ville «Je Tourcoing, que 
leu» dossier ait été examiné ou non par les 
Commissions cantonales, «ni'ils aient ou non 
re<xi des avances, sont invités à se présenler 
a la Mairie, dans l'ordre <i-aprè9, OUIWMI «tes 
«tommages de guerre, munis de récépissé- de 
dépôt de leur dossier amr Commissions canto
nales, ainsi que de loue les documents relatifs 
aux réparations ou aux reconstructions laites 
ou à faire a leurs immeubles sinistrés. 

L«3S renseignement» qui tour seront demandés 
doivent figurer sur un rotevé À fournir au Mi. 
nistèré des Réglons libérées à l'effet d'obtenir 
à bref détai lès sommes nécessaires pour le 
paiement des travaux à effectuer en 1922, ou 
pour lo remboursement «tes sommes avancées 
par eux ^our les travaux déjà faits. 

Le fait de ne pas répondre a la présente in
vitation entraînera .pour le défaillant l'impos
sibilité d'obtenir la moindre avance de fonds 
eo 1923. 

Ordre oVinscriptttm. — Les sinistrés dont le 
nom commence par les lettres A, B, C, le ven
dredi 13 Janvier, de 9 h. À midi, et de 2 h. 
a 5 h. : lettre D, te samedi 14, de % h. a «nidi ; 
lettres E a L inclus, le lundi 16. de 9 h. à midi 
et de t h. a 5 h. ; lettres M a la fin, te mardi 17, 
de 9 h. a midi et de S I I 4 5 h. 

Brûlez du Coke 
de l'Usine à Gaz 

MEILLEUR MARCHE 
QUE LE CHARBON 

• • • • • • • • • • • • • • • 
COMMISSION ARBITRALE DES LOYERS 
•Le mercredi 1er lévrier 1982 s'ouvrira, à 14 h. 

du soir.la session de la 6e Commission Arbitrale 
des loyers de l'arromiissement de i i l le (section 
B) laquelle tiendra ses séances a Tourcoin, Pa
lais de Justice. 

PIBTE D'EAU DANS LNE RLE MITOYENNE 
La nuit dernière, vers 3 ncuree du matin., 

l'agent Six, du Blanc-Seau, qui effectuait _iine 
ronde, rue Cuvier, a constate une fuite d eau 
importante sur le territoire de Roubaix en 
face de la rue de Rome, causée sans doute par 
la rupture d'un tuyau. Le poste de police de 
Roubaix a été avisé immédiatement par télé
phone a toutes fins utiles. 

MALADE ATTEINT DE TROUBLES MENTAUX 
Hier, vers 10 neures, un pauvre dément, Oe 

niaeght Jules. 39 ans, mutilé de guerre, demeu
rant rue Auber, cour Jubaru. 3, s'est présenté 
au poste de police du 2c arrondissement, rue 
de la Laite, en proférant des exclamations in
cohérentes. 

Après avoir été visité par M. le docteur My-
naert. directeur du service de l'Hygiène, qui r» 
reconnu atteint de troubles physiques, il • été 

transporte a 1 Hôpital Cicil où il sera placé en 
oUservaUon. 

CHAUFFEURS, ETXAIREZ VOS PHARES t 
Rapports de contravention ont été diessés 

dans te courant de lu journée ue mardi, con
tre les propriétaires des autos 217.42 B. — 
iSUi-Ol. — 71)11-o. — 27<je 1)1., pour défaut d'e-
ciairage a lamère Ue leurs voilures. 

CONCERT ANNUEL DE L'ASSOCIATION 
AMICALE DES ANCIENS ELEVES DL FLOCON 

ï'MriaitemeiH organisée par te commission 
de cette omieate, ajunt a sa tête M. Georges 
llaulin 1 uiiik-suDle ut dxivoué président, cotte 
peUle fête de kuniile, eut un succ-os plus que 
complet. La gracieuse salie du spteradide ciné
ma, rue des Ang*>, offerte genèieusement par 
M. Barbier, propriétaire, lut Irop petite pour 
renfromer les nombreux spe^tateuis avides de 
beau spectacle. 

Tous t«ss éléments Bc la seolion de tomédle 
« Floconia.» seraient a féliciter. Nous adressons 
toutefois plus spécialement nos lélicitaUons a 
MM. Duloiest, Florin et lloupline. qui étalent 
chargés da kt mise en scène de ce copieux pro
gramme. 

L'orchestre symphonUiue. sois l'habile direc
tion de M. Duforcst se surpassa Nous ayons 
noté plus speCialemct* l'ouverture de - Poète 
et Paysan . de Suppé, et • Hanses Slaves • de 
b\onak. Cet «rchestre d amateurs n'a non a 
enviera certains orchestres plus.en vogue, et il 

i nous serait très ugréuble de pouvoir entendre 
a nouveau cette taille plérude d artistes. 

Le joyeux • GarlosS'z •, hilarant comme tou
jours, amusa follement les specUi'U;urs. M. Go 
nier, une basse a lu voix puissante et bien 
Limfcrée, otiunta quelques romances. Deux dé
licieuses diseuse* Mies Jeanne B. et >vonne 
Y., tirent preuve de btjuucoup de talent et le 
parfaite diction, dans les numéros quc.*?o 
remplirent. 

'Engin, les « BrothusAS (jarolls », deux acro
bates excentriques de premier ordre, nous amu
sèrent beaucoup dans leurs différents exerci
ces. En résumé, excellente soirée qui nous en 
fait prévoir d'autres non moins agréables. L.V. 

A LA CAISSE D'EPARGNE 
Opérations du 3 au 8 janvier 1922 : t357 verse

ments, C86.9i2 ; 72f> remboursements, 468. 107 
troues 36, 

UNION POST-SCOLAIRE 
Section de Préparation Militaire 

Aujourdliui jeudi 12 janvier, â 7 heures Vu 
soir, salle du Gymnase Municinal, onlrainement 
pour tous les élèves. Sergents, Duriez ; Per-
guot et Rolin. 

ASSOCIATION AMICALE DES ELEVES 
DE Cb. DOEHIN 

Ln Commission est nesrmve de faire con
naître qu'un bal sera offert a tous les socié
taires et à leur fanulte le dananclie 15 janvier. 
Tous les anciens élèves y sont invités ; des 
invitations seront a leur disposition au siège, 
128, rue de Gond, a Tourcoins. 

AU THEATRE MUNICIPAL 

Ce soir, a 8 h.. Grande Solennité Artistique • 
lie représentation icréotion a Tourcoing) de 
LA CARMAGNOLE, drame lyrique en 1 acte. 
Musique de Ludovic Bousaez, avec le concours 
de Mlle Madeleine Caron de la Gaieté Lyrique, 
de M. Jacques Arma, de l'Opéra de Monte 
Carlo et de M. Vergez, du Trianon-Lynque. 
On commencera par «MAITBF WOLFRAM., 
bijou musieai du célèbre compositeur Reycr.au-
tcur de > Sigurs » et de Salambo ». 

Dimanche, à 3 h.. Matinée de gela : 1. MAI
TRE WOLFRAM, opéra «ximlque en 1 acte du 
célèbre compositeur Beyer ; 2 Deuxième re
présentation de LA CARMAGNOLE, drame ly
rique en 1 acte ; 3. BALLET D'HAMLET ; i. 
CLAUDINE, lei acte. 

Le location est) ouverte comme u'usage. 

ASSOCIATION AMICALE DES ANCIENS ELE
VES DE L'ECOLE NATIONALE DE MUSIQUE 

La Commission de cette Association nous prie 
d'aviser ses sociétaires qu'un grand bal de fa
mille leur sera offert dans te salle de l'Ecole 
Nationale de Musique, Square do l'Hôtel de 
Ville, Ile Samedi 14 Janvier, a buit heures et 
demie .(Tenue «te ville). 

AUX HALLES 
Il a été vendu aux Halles mercredi : 460 k. 

marée, pour 226 fr. 55 : 840 boites fromages 
imitation Camembert de 0.10 a 0.55 ; lti» boites 
Camembretl à 1.30 . 12 Brie à 5.75 . 420 salade* 
endives de 0.31 à 0.33 ; 540 k. Beurre de 6.50 a 
8 ; 9 k. Saucisson a 6 fr ; 100 boites sardines 

à0.75 ; 654 boites corned-beef a1 2 fr. : 6865 piè
ces de 0.07 a 0.15 : 18 k. dattes a 2 25 ; 59 k. 
ails a 0.75 ; 87k. Noisettes a 2.50. 

Etat-Civil 
NAISSANCES. — Henry Honoré, rue de SV 

Omer, 75 ; Albert Bourgois, rue de Berckem ; 
Baymonde Casiez, rue de Tunis 50 ; Suzanne 
Baeyens Oua ides Mai-inlers, 23. 

DECES. — Pauline Vantiégbim, 30 ans, rue 
de Gand ; Julss «Jalteau. 70 ans, tisserand, rue 
du Tilleul, 16 bis : Henri Wastyn, 48 ans, ted 
leur d'habits, rue Dupuytren, 69 : Camille 
Mullié, 23 ans tapissier. Boulevard Gambetta, 
244 ; Marie Comai-d, 74 ans, épouse Duhem.rue 
d'Havre, 3 ; Henri Decock, 66 «uis, rue de Ben-
res. 13. 

Autour de Roubaix-Tourcoing 
W A T T R E L O S 

EN TRAVAILLANT. — Au tissage Le-
oieroq-Dupire. Jules Thieffry, 28 ans. tSsae-
rainid, s'est fait une déchirure musculaire en 
soulevant l'ensouple de son métier. 

LES CONTRAVENTIONS- — Procès-ver
bal a été dressé a Jules Trenunerte, carre
leur, demeurant a Waermaerde, pour pas
sage dan» un champ «le blé ensemencé, el à 
Jules Guidez, rue cTAudenarde, 84, pour 
avoir omis de déclarer au service de l'octroi, 

l'introduction à WalfFeloe cie 86 métré» 
cubes de bois. 

L'ASSISTANCE MEDICALE- — En 1921. 
il v n eu 1091 personnes admises au bénéfice 
de "assistance niédk-ale gratuit» dont 457 
admises o'urgfjnce, 

En 1920, il n'y avait eu «jWs 1-039 admis
sions, dont 257 d'urgence. 

L'augmentation du nombre oes admission» 
d'urgeneo en 1921 a étté causée par la lon
gue période de dhômage et tes grèves. 

LISTES ELECTORALES- — Le tableau 
de rectification de la liste générale électo
rale est déposé, à partir de ce jour, au 
secrétariat de la mairie, pout êtte commu
niqué à tout requérant. 

Il invite tous les citoyens à réclamer leuï 
inscription sur la liste électorale. 

Les demandes en inscription ou en rai 
diotion «ont reçues à la mairie, bureau du 
secrétariat, tous les jours de la semaine, 
de 8 à 12 heures et de 14 à 18 heures, et 
le dimanche, de 9 heures à midi. 

Le samedi 4 février, le bureau des élec
tions sera ouvert jusqu'à minuit, dernier, 
délai. Aucune demande ne pourra être re
çue après le 4 février, minuit. 

Les intéressés sont invités à se présenter 
à le mairie munis des pièces suivantes : 
livret militaire ou toute autre pièce jus
tifiant de leur nationalité; certificat de ra
diation de la liste électorale de leur rési
dence antérieure; récépissé de changement 
de domicile ou piè«:e attestation que les 
demandeurs habitaient W aftrelos avant 'a 
1er octobre 1920 (ceux qui «jnt effectué un 
changement de domicile ne sont pas as
treints à une résidence de six mois et peu* 
vent se faire inscrire de suite}. 

Tout citoyen non inscrit ne pourra pren
dre part aux votes qui auront lieu en 1923 
et toute demande de «cartes électorales 
émanant de citoyens non inscrits sera 
irrecevable. 

Afin d'éviter les réclamations qui se pro
duisent au moment des élections, tout ci-
toyen doit, dès maintenant et au plus tuid 
avant le 4 février, minuit : réetamer sou 
inscription sur la liste électorale de 1922 
ou s'assurer do son inscription. 

Les électeurs déjà inscrits sur les liâtes 
et jui ont changé d'adresse ou de section, 
sont priés de faire opérer les rectifications 
dans te plus bref délai. 

SOCIETE DES ACCORDEONISTES • L'A
VENIR ». — Répétition générale veiwireili 
13 janvier, a 7 heures 'M. Présence obiiga-. 
taire pour tous. 

ETAT-CIVIL. — NAISSANCE. — Squedin Jao 
qiws, rue Nadaud, . 

PURLICATION'S. — Léon Vnn.vielemont. ma
gasinier, et Marpo «3ottenier. bonnetière — Lu
cien Veriienne liquoriste et Marguerite Pape-
caey. tisseraruio. — Basile Paltani. cimentier. M 
Comincs (Nord), et Léa Sossoment sans profes
sion. — Jean-Baj)ii6*.e Gst<*l, peipieur, et Sophie 
Duretz. triroteus*.'. — Louis Becart. trieur da 
laines, et Marie Moret. ourdisseuse, â Roubaix. 

DECES — Dubois Augustine. femme Deffreti' 
nés. 59 ans. rue du Trou de Fouan. — Marte 
Vanhoeck. épouse Mores. 44 ans. rue Neuve. 32* 
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WASS.UEHAL 
STATISTIQUE COLOMBOPHILE— On compte 

a Wasquchal. 181 amateurs colomhophoJes pos. 
eédant 976 pnjjaons entraînés et 1023 p;geons non 
entrai nos. soit un total de 1.999 pigeons-voya» 
gHMh 

HALLUIN 
ASSISTANCE ACX NECESSÎTEUX. — L«4 

bénéficiaires de l'Assistance aux vieillards, in» 
firmes et incurables «H tes titulaires de l'altoca-
tkm aux familles nombreuses sont informés que) 
ieur bon mensuel se trouve a la Mairel où lia 
sont invités a le retirer sans tarder. 

ETAT-CIVIL. — NAISSANCES. - Jute&Josep*. 
Liens, rue de la Lys, maisons Hottelart. — Léon 
Lesa#e. rue Sainl^Pierre. 3. — Edith VanhaJst, 
Chemin «te Linselles. 173. — Emilienne Ver»" 
cheure. rue de Luiselles. canton du SoteQ. 20. —« 
Michel Winckels, rue Saint-Pierre, 2. — Irène 
Hamelaere. rue du Nord. 63. — Lucien Van 
Garsse. rue Saint-André, 63. — Jules Detporte, 
Chemin do Linselles, 99. — Elza Verbeke. Chemin 
de Linselles, 158. — Denise Dlmyvetter, ru» da 
la Paix, 70. — Etienne Desmettre, rue de lai 
Paix, 86. — Dina Vanbecke. rue de Linselles, 51^ 

RONC2 
AUX MARCHANDS FORAINS. — Les corn-

ir.enjunts qui exercent leur profession comme) 
niarchands forains sont obligés, au début da 
chaque «innée, de faire renouveler leur patentai 
rouge qui seule leur penne* de voyager. 

En vue de leur éviter des déplacements, fla 
peuvent dès maintenant faire au secrétariat da 
le mairie de Honoq, leur demande \s reuou< 
vellement te patente. 

NEUV1LLE-ENFERRA IN 
REVISION DES 4JSTES ELECTORALES. - 4 

Les rlecteurs domiciliés dans la commune deW 
puis un an seulement et qui désirent être ins
crits sur )a nouvele liste électorale, sont prié* 
d'en taire te demande a te Mairie avant le \3 
janvier, munif de pièces justifiant leur nation*, 
litô Tout électeur ayant changé d'adresse ouj 
de profession est invité a en faire la déclara^ 
Uoi' d'urgence. 

RECENSEMENT des PIGEONS VOÏAGEURS, 
— En voici le résultat : 56 possesseurs de pi
geons-voyageurs on» te» leur déclaration, pout! 
un total de 825 pigeonsv dont 418 entraînés e» 
407 non entraînes. 

ETAT CIVIL. — Naissance. — Raymonjte 
Sleuperaert, 70. rue du Berquieç ; Simone Be-
ktyser, 192, rue de Tourcoing. 

MOUVAUX 
REUNION DU CONSEIL MUNICIPAL. • - La 

Conseil municipal se réunira vendredi prochain 
à 19 neures 30. à la Mairie. A l'ordre du jouri 
installation d'eau potabto; questions diverses. 

FEUILLETON DU 13 JANVIER. — N« 74 

La Fille sans Nom 
GRAND ROUAN DRAAIATIQPB 

par Charles MERCUVEL 

— Précautions stupidaa, tonnerre T Hnr 
racàements insensés ! Chevaux sont pas des 
cuirassiers, mille trompette* ! Prennent pas 
tant de précautions pour soloats, eocrée 
farceurs ! 

Le jeune Durivel ltexcitait en ayant l'air 
de le cmltnar. 

— Pas d'emportement, militaire., dàsai(-il: 
c'est un détout, un simple début ! Dans quel
ques jours, on tuera iea taureaux ! Verrez 
ça I 

— Mangent donc pas de fUet, ni d'entre
côtes. l«a protecteurs du bétail, diable vert! 

Une jeune fiile qui ne s'occupait guère 
-eaux ni «tes plcadores, ni même du 

i place, la coqueluche des dames, 
ociie Colombev. 

heureuse, tout de même pour 
raisonç. 

La première c'est qu'elle avait son amie 
^ « u p r è a «Telle. Bertfie de Cbamblain, et 

quelle lui confiait toutes sortes de petits 
secrets. 

Les Jaunes fil les ont des langues qui ne 
tarissent pas sur certains sujets. 

La seconde raison c'est que dans une 
autre loua, à trente mètres de la sienne, il 
y avait un jeune homme très admiré de son 
entourao*. presque autant que le cabalteroJ[ 

in plaza, bien qu'il fut vêtu comme tout le 
monde. 

L«se yeux de ce jeune homme se , tour
naient souvent de son côté. 

La lorgnette de Bertlie de Chamblain lui 
rendait la pareille. 

— Comment le trouves-tu, ma chère ? 
demandait Blanche. • 

— Mais cliarmant tout simplement !... Un 
physique enchanteur ! . . Si le moral répond 
à ia fiffure, lu seras la plus heureuse des 
femmes 

A côté du jeune homme il y avait un pe
tit vieux caclié aux trois Quarts par son 
compagnon et les c h a p e a u a larges ailes 
des dames voisines. 

Ce petit vieux portait une calotte de ve
lours sur la tête, comme s'il eut été dans 
son cabinet. Celle calotte lui couvrait le 
front jusqu'aux yeux. 
' Les savants seule peuvent se permettre 

ces excentricités. 
Il semblait si débile, si cassé, toussotant, 

asthmatique, les yeux cachés sous an bino
cle à verres bleus, qu'on lui aurait donné 
soixante-dix ans poux le moins.-

Lui aussi il avait une lorgnette, mais il 
s'en servait rarement et alors il la dirigeait 
comme un canon sur la lojte Colombey et 
dans la loue Colombey, il dévisageait un 
seul visaee, «selui du conseiller. 

Cette Wfe froide, hautaine, satisfaite.ame-
nait un sourire sur ses lèvre». 

Certes. le conseilleir était en pleine pro«-
perité. en pleine gloire de bourReoia million, 
naire, parvenu k tout ce qu'on peut anibi-
tion.ier. 

La lofle où il trônait était une vraie cor
beille de fleurs. 

Mathilde Colombey. Blanche et son amie, 
Berthe «le Chamblain i-ayonnaient comme 
le soleil qui les éclairait. 

II ne paaaaii pas derrière cette loge on 

personnage connu qui n'eut un sourire ami
cal pour cet homme qui dominait tes autres 
de sa fortune et de sa considération. 

Pierre Bréctheux s'en réjouissait. 
Plus gran,!,. était lolôvation. plus dure 

serait la chute. 
Après le quuinèjne taureau, il y eut un 

entr'acte. 
Juan Bodriguez quitta sa loge et ae diri

gea vers caile des Colombey 
Alors 11 se passa un incident qui aurait 

fait tressauter de joie le caillou qui servait 
de oceur k l'ancien maître d'études. 

Blanche Colombey dit A son amie, tout 
haut, de façon à être entendue de s e s voi
sins : 

— Berthe. monsieur nodriguez, mon pré
tendu ! 

La voix de l'héritière tremblait en pro
nonçant ces paroles si simples. 

C'était une présentation officielle. 
Le jeune étranger fut parfait. 
11 se tourna vers le conseiller et lui dit 

avec une aimable rougeur au front et un 
accent ému : 

— Ah ! monsieur, que de reconnaissance! 
Mme Colombey souriait mais tristement. 
Une mère ne donne jamais sa fille sans 

un regret jaloux. 
Les vaisseaux étaeint brûlés. 
Juan remercia d'un regard plein de pro

messes. 
Blanche rougissante «I troublée, ajouta 

très vite : 
— Il y a un grand dîner a Chesney ce 

soir : vous viendrez, n'est-ce paa T 
Juan Rodriguez s'inclina. 
Le conseiller lui demandait : 
— Ce vieillard qui vous accompagne, 

c'est votre ancien précepteur ? 
- - Oui. monsieur. Excnaez-le de ne pas 

vous présenler ses hommages... Il est souf
frant., et sauvage comme un lièvre .„ , 

Il ne se plaît qu'avec ses livres... Au res
te le plus brave cœur que je connaisse ! . . 

Gaston Durivei dit au commandant 
Briard : 

— Eli bien ! ça y est ! Au rancart, le 
substitut ? 

Le commandant ronchonna dans sa mous
tache : 

— Raslaquouêre... triste affaire !... Pas 
confiance ! 

Il n'était pas content, mais son opposition 
restait en dedans, bâillonnée par le respect 
dû au chef de la tribu Colombey. 

Fabien Durivel. notaire, regrettait amère
ment de ne pas pouvoir instrumenter da*18 

Un contrat superbe pour les conlrôres, 
c'est toujours vexant. 

Durivei j-ond-de-cuir tonton Constrictor.se 
délectait en songeant aux festins raffinés 
qu'il avail sur la planche, à commencer le 
soir même, tandis que la tante Siaonie,n6e 
de Morangcs. jetait en tapinois un regard 
d'envie au futur. 

TJn peut êUe dame patronnes» d'une fou
le d'oeuvres et èenlir parfois les aiguillons 
de la chair. 

Au sixième taureau, qui était nun fieg-
me extraordinaire et ne prenait point la 
corrida au sérieux. Juan Rodriguez laissa 
sa fiancée ivre de joie et l'amie donpil avait 
entrepris le siège positivement conquise. 

— Eh bien, Jeannel ? lui demanda Pierre 
Brécbeux. lorsqu'il rentra dans la loge. 

Il répondit par le met trivial du jeune 
Durivel au commandant Briard : 

— Ça y est. 
— Officiel ? 
— Tout oe qu'il y a de plu?... Je dite ce 

soir au Qiesnay. 
— Bien joué, merdioux ! La tuartia i»«i ù 

nous ! Quand touche-t-on la dot 1 
— i» vAHa te dirai demain. -- , 

L'ancien pion du lycée de Caen, le fils du 
fermier de la Sauvagore, braqua sa lorgnet
te sur la loge Colombey. 

Le regard qu'il jeta au conseiller était 
plus venimeux que le serpent coruil et le 
trigonocénhale qui lent «jjps blessures sans 
remède. 

La haine des gens qci lui ressemblent est 
pire que l'acide cyanhydrique. 

Elle tue les aulr<îs quand elle ne les fou
droie pas eux-mêmes. 

Maurice Colombey devait en avoir la 
preuve, 

XXJ7C 

BIVÀL1TES 

C'est avoir du courage. le courage st»t-
«Tue de l'homme Dort, «rue d'assister, la mort 
dans t! cosur. le visage impassible, à la 
déroute de ses espérances les plus chères, 
à l'anéantissement d'un rêve caressé pen
dant toute une jeunesse. 

Fernand Colombey avait tout vu, tout 
compris. 

Depuis quelque temps, il ne doutait plus 
de'la déception qui devait l'atteindre dans 
la partie la plus sensible de son cœur. 

Or. on peut le dire. 
Autant il aimait sa cousine Blanche, son 

idole, d'un amour profond, désintéressé, 
autant i) exécrait l'étranger qui s'était jeté 
à ln traverse de sa chimère, l'inconnu qui 
s'emparait avec tant d'aisance et comme 
en «e jouent d'un bien pour lequel il au--| 
rait donné sa vie sans regret. 

S'il s'était exténué pendant des années 
à d'arides études, s'il avait recherijhé avi
dement dea succès de collège, poursuivi 
avec obstination une carrière honorable, 
mais ingrate, as sommju c'était t o u t H ran-J, 

dre digne de cette fille dont il était sépaitf 
de toute la distance d'une immense fortuné! 
à sa médiocrité. 

Il avait cru au succès. L'amitié de Mâ« 
thilde Colombey, la mère, qui avait ud 
faible pour lui parce qu'elle était bonne el 
le soutenait d'autant mieux qu'elle le sen< 
tait plus déshérité dans cette famille otl 
l'argent tenait tant de place ; les encou» 
ragetnents du vieux Saint-Clair qui le pro* 
tégeait avec énergie et lui disait, en lu i 
frappant sur l'épaule : — <« Du courage, 
Fernand, vous arriverez ! » les sourirea 
et la grâce de Blanche surtout qui lui té
moignait en toute occasion une affection! 
de sœur presque tendre^ Itentretenait dans; 
ses illusions. 

Il n'avait contre lui que l'hostililé sour< 
de, persistante, du conseiller qui comptait) 
avec sa bourse et la trouvait trop mesquine 
pour une alliance si haute et surtout at 
dorée-

Fernand Colombey no calculait pas, lut* 
Il aimait en silence, en secret, san4 

avouer ses ambitions. 
Disons qu'elles avaient de sérieuses chant 

ces de se réaliser jonque Juan Rodrigue* 
était apparu. 

De l'amitié douce et grave de la jeune) 
fille fondée sur l'e.stime qu'elle vouait ail 
substitut et dont il était digue, de cett* 
liaison d'enfance qui n'avait jamais l\É 
troublée, à un consentement au mariage 
rêvé par le jeune homme, il n'y avait qu'ui» 
pas et grâce à l'appui de la mère, atraa*| 
gère aux calculs mesquins et bas, et doj 
vieux Saint-Clair acquis an substitut, i f 
pouvait être aisément franchi. 

Tout était bouleversé, détruit, anéanti. ' 
De ce rêve écroulé comme un édifice sanj} 

fondements, il na restait que des rutnes-

Reycr.au-

